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Le mouvement des indignés : 
la création du 15-M et sa postérité
Sylvie KOLLER
Ils ne nous représentent pas.
Ce n’est pas une crise, c’est une escroquerie.
Nous ne sommes pas contre le système, c’est le système 
qui est contre nous.
(Slogans des indignés de Madrid)
dénommé le 15-M a célébré le troisième anniversaire de la création 
du mouvement des indignés1. Les formes mêmes de cet anniversaire 
n’a pas fédéré plus de quelques centaines de personnes et a eu peu de 
visibles du 15-M (Democracia Real Ya Juventud sin Futuro Assemblée de 
Madrid
manifestation unitaire du 15 octobre 2011. Mais si le mouvement des 
mutations en gardent l’empreinte originelle. Certains répertoires d’ac-
tion et formes d’organisation demeurèrent bien présents lors du troi-
sième anniversaire : tenue d’une assemblée ouverte sur la Puerta del 
L M
Madrid contre l’ordre économique et politique. Refusant de se disperser, quelques participants 
à la manifestation passèrent la nuit sur la Puerta del Sol, marquant le début symbolique de 
l’occupation de la place. Cette date inaugurale est le coup d’envoi du mouvement social des 
Indignés. Il est habituel en Espagne de cristalliser les dates pour évoquer des événements 
marquants.
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contre-culture : el Campo de la Cebada
indignés ont aussi organisé une célébration alternative de la fête votive 
Madrid s’est fait largement écho2.
Les revendications soutenues lors du troisième anniversaire illus-
trèrent une lutte axée sur deux points centraux : la critique du modèle 
La démocratie participative était encore à l’ordre du jour. Mais par 
-
Le paysage social du mouvement est donc aujourd’hui contrasté : perte 
d’un idéal incarné dans des espaces de débat public. Il faut ajouter 
que la perméabilité est grande entre le 15-M et d’autres mouvements 
une crise économique et sociale sans précédent. Le 15-M lui-même peut 
-
vement des indignés choisissent en fait de s’investir dans des collectifs 
d’économie alternative.
Comment s’est structuré le mouvement des indignés en Espagne 
du mouvement des indignés survit actuellement sous des formes 
-
des manifestations de rue ou de l’émergence de formations politiques. 
-
ser le contenu même des aspirations qu’elle portait. Nous montrerons 
mais que les revendications exprimées dès le début s’articulaient à un 
2. « Especial A M », Madrid 15-M, periódico de Asambleas de Madrid, nº 25, mai 2014.
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de l’histoire de l’Espagne. Puis nous décrirons les actions militantes des 
acteurs sociaux organisés qui se spécialisent sur certaines revendica-
-
nement sur la prolongation politique possible du 15-M.
UN ANNIVERSAIRE PEUT EN CACHER UN AUTRE
ouverte par les indignés dans le jeu social et politique espagnol depuis 
2011. Deux événements préparés par des forces sociales et politiques 
-
ration.
qui ont voulu manifester avec les marcheurs. Celles-ci ont été initiées 
par le Syndicat andalou des travailleurs (SAT) et rejointes par de 
drapeaux de syndicats et de partis nationalistes et républicains étaient 
-
vis d’interpellations. Ce répertoire d’action rappela en fait les marches 
organisées dans toute l’Espagne par les indignés entre le 19 juin et le 
« triomphale » à Madrid. Ces marches de la dignité représentèrent un 
effort porté par des militants et de simples citoyens en vue de fédérer les 
différentes formes de protestation sociale des dernières années contre 
régression des droits sociaux et l’austérité budgétaire. Bien que l’on soit 
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Le résultat du vote aux élections européennes du 25 mai constitua 
-
veau parti Podemos
récolta 1 245 000 voix et remporta cinq sièges au Parlement européen. 
-
nicant et participant actif de plusieurs tertulias
immédiatement dénigré et calomnié par l’« establishment » politique et 
l’opportunisme des dirigeants de Podemos
donne des signes de raidissement et prépare une contre-attaque juri-
dique et judiciaire musclée contre les activistes sociaux. Mais dans le 
-
tion politique croissante des Espagnols envers les partis traditionnels 
illustrent la fragilité du pouvoir. C’est ce moment propice que choisirent 
les militants de Podemos pour faire lever le grain de la contestation 
semé par le 15-M.
Si, Podemos
Yes, we can » popularisé 
par Barack Obama lors de la présidentielle américaine de 2008. Mais 
Podemos a emprunté au 15-M certaines règles de fonctionne-
des formes de cyberactivisme : délibérations et forums de participation 
mouvement sur le contrôle démocratique : primaires ouvertes pour 
désigner les candidats aux élections ou à certaines fonctions ; possibi-
lité de révoquer les élus ; limitation à deux mille euros des indemnités 
Podemos invite ainsi ses sympathisants à constituer des cercles sur une 
ce qui rappelle l’organisation du 15-M. Il est encore trop tôt pour ana-
que le parti va peut-être mettre en place pour limiter l’horizontalité et 
-
rence politique. Toujours est-il que suite aux élections européennes de 
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-
gnation sociale en un nouveau capital politique.
d’insurrection morale. Peu susceptible de se perpétuer dans son état ini-
évoluant vers des formes d’indignation plus sélectives et spécialisées. 
Elle a servi de carburant à des acteurs sociaux différenciés qui se sont 
mobilisés pour défendre leurs objectifs propres. Elle a aussi changé de 
ni même réduire à des slogans politiques (démocratie directe et parti-
-
phie de l’engagement social et de l’action politique3.
LA TOILE ET LA PLACE
accident. L’étape de gestation du mouvement montre un mélange 
d’actions dans l’espace public et d’organisation sur la Toile. Sur les 
loi Hadopi). Un groupe de militants s’organisait depuis décembre 2010 
sous le nom de Democracia Real Ya
l’énergie des mécontents. Il s’agissait d’une plateforme virtuelle regrou-
pant par adhésion volontaire de petits groupes d’acteurs sociaux sans 
du système économique et politique. L’interconnaissance et le mode 
un autre mouvement alors peu connu, Juventud Sin futuro, appelait 
à une manifestation de rue dans toute l’Espagne pour dénoncer les 
jeunes furent remarqués car leur manifestation prenait la suite d’une 
mobilisation analogue de la jeunesse au Portugal. Les réseaux créateurs 
de ces mouvements étaient principalement constitués de personnes de 
Sylvie K , « E Études
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Il fallait y ajouter les circonstances : la proximité des élections munici-
des institutions démocratiques. Contexte électoral défavorable à une 
réaction répressive de la part des autorités.
Un campement, des campements
La forme symbolique adoptée par ce premier cercle de manifestants 
la communauté autonome4. Délogés une première fois après deux nuits 
-
pants. La non-violence trouvait là à s’illustrer avec éclat. La deuxième 
-
des indignés. Un succès qui reposait sur une philosophie de l’action 
inventée au fur et à mesure de l’occupation de la place : non-violence 
-
excessif de dire que ces expérimentations relevaient de l’autogestion et 
permis de conserver un capital de sympathie et d’attirer de nouveaux 
Nacima B Y , « Puerta del Sol versus les indignés. Une lecture de la crise espa
gnole au prisme de l’espace public », Urbanités
Puerta + del + Sol].
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comme l’usage d’un langage gestuel dans les assemblées au lieu des tra-
-
concrètement leur refus du leadership et de la notoriété médiatique.
Photo 7.1. La Puerta del Sol, le 20 mai 2011
Deux événements ont donné une grande résonance médiatique 
au mouvement pendant la phase du campement et en ont renforcé la 
de l’organisme électoral qui demandait que soit strictement respectée 
incarné cette désobéissance civile en restant sur les places du vendredi 
au samedi. Le grand rassemblement le soir du samedi 21 mai sur la 
le tour de l’Espagne et suscitèrent immédiatement des manifestations 
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le fait que le 15-M commençait à transcender les clivages nationalistes 
et territoriaux.
Le socle intergénérationnel du mouvement des indignés
-
trouvèrent rassemblées. Il ne s’agissait pas seulement du soutien des 
d’une inscription dans l’histoire contemporaine des générations. Ces 
jeunes de vingt à trente ans qui campaient et délibéraient sur la Puerta 
del Sol étaient les enfants des Espagnols qui s’étaient mobilisés pour ins-
période de la transition démocratique (1975-1982). La crise de la démo-
des luttes passées se trouvait ravivé. La présence d’une « Commission 
celle des 
d’autres villes espagnoles5.
L’une des rubriques du manifeste fondateur des  met en 
luttes contre la dictature franquiste6
-
dée aux anciens dignitaires franquistes en échange de leur acceptation 
-
exprima aussi une critique du modèle démocratique incarné par cette 
constitution.
Ce terme retourne un stigmate attaché au mot « Perroflautas », une façon péjorative de 
désigner les marginaux urbains.
Iaioflautas, « E
llano] consulté en août 2014.
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Comment s’organiser ? Occupations, 
assemblées et extension du mouvement
Une autre dimension de cette philosophie de l’action fut l’essaimage 
presque immédiat du 15-M dans d’autres villes et sa déconcentration en 
assemblées de quartiers à partir du 28 mai. Des groupes constitués ont 
pu continuer à se rassembler après l’étape du campement de la Puerta 
-
festé contre la tenue à Madrid des Journées mondiales de la jeunesse 
-
zontales trouvèrent bien entendu en elles-mêmes leurs limites : épuise-
ment en discussions interminables ; empilement des propositions sans 
hiérarchie ; temps passé dans des navettes entre les différentes assem-
point un autre mécanisme de décision juste. Ce bouillonnement confus 
rappelle ainsi les formes dites horizontales du cyber-activisme : chats
a pu sembler stérile pour certains observateurs. Il fut au contraire 
récusait par principe la démocratie représentative7.
mutilation8. De l’étape fondatrice du premier mois émerge cependant 
une sorte d’« organigramme idéal » ainsi formalisé de façon simple 
— l’assemblée symbolisée par le campement de Sol essaime en 
assemblées de quartier tenues sur des places ou d’autres espaces 
ouverts ;
— chaque assemblée de quartier crée librement en son sein des 
groupes de travail et de discussion et occupe son propre lieu ;
L’épuisement de telles formes de mobilisation, et leur incapacité à proposer une rénovation 
du système politique sont pointés comme un échec prévisible par J Jacques K , 
« Espagne, Brésil, des indignations évanescentes », Revue internationale et stratégique, nº 93, 
Ce chercheur souligne aussi l’absence d’horizons communs aux partici
pants.
J Luis M P , « Vie et mort des assemblées », La vie des Idées, 25 mars 2013 
V
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— les délibérations de l’assemblée Sol se nourrissent du travail des 
— le mouvement met sur pied des groupes de travail spécialisés 
-
rer la longévité et la protection du mouvement9.
L’avantage de cette spécialisation fut de permettre la participation de 
-
idées. L’inconvénient de ce mode d’organisation fut la prolifération de 
groupes rassemblés autour de causes très hétéroclites : la défense de la 
historique et bien d’autres sujets d’indignation et de mobilisation. Le 
résultat fut aussi l’inévitable raréfaction d’une ressource capitale : le 
temps investi. Il va en effet de soi qu’une telle organisation dépend 
-
-
rence destinés à leurs sympathisants et dans l’utilisation des réseaux 
sociaux. La radio locale du mouvement a elle aussi joué un rôle dans la 
mais aussi dans des parcs ou des lieux déclarés ouverts par occupation 
spontanée.
Une autre dimension de cette étape initiale est désormais bien 
de comptes-rendus de réunions mis en ligne. On peut ainsi suivre dans 
la durée les hauts et les bas des différentes « marques franchisées » du 
les commentaires postés sur leurs sites. L’ensemble de ces documents 
9. « Especial A M », op. cit., mai 2014, p. 22. L’article rappelle la méthode d’orga
nisation instaurée en mai 2011.
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liens hypertexte vers d’autres sites de mouvements sociaux ou d’orga-
nisations connexes. Cette façon de procéder est à mettre en relation 
10. Comme 
l’ont montré par la suite les autres mouvements qui s’ancrèrent aussi 
symboliquement sur différentes places du monde (Place de la perle 
manifestations réelles et pour échanger entre sympathisants que pour 
l’appropriation et même la transformation des idées et des propositions 
formes d’action dans le monde réel.
L’importance de l’expérimentation sociale
Lorsque fut retombé l’effet euphorisant des rassemblements de 
organisés autour d’objectifs concrets. Ils furent ainsi partie prenante de 
n’hésitent pas à chasser de leur logement de nombreuses familles 
de leurs emprunts immobiliers. Le 15-M a aussi débouché sur de nom-
encore l’occupation de locaux collectifs11. Cette seconde phase allait de 
-
pendant l’étape des campements sur les places. Bien que le mot ne 
s’agit d’une forme d’empowerment
C Democracia Real Ya
de ses discussions internes à ses membres.
Les banques du temps sont des systèmes d’échange locaux, de services et des compé
tences dans un esprit de coopération. Il s’agit d’une forme élaborée de troc de services non 
marchands, géré par des associations ou des collectivités locales.
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-
nomie et s’organiser en dehors des circuits marchands peut donner 
à des petits groupes de personnes le sentiment de prendre leur vie 
et culturelles se réduit comme peau de chagrin. Il ne s’agit cependant 
individus se trouvant engagés dans ces formes d’organisation autocen-
trées et dans la défense publique de droits collectifs comme l’accès à la 
culture12
dont la force intrinsèque demeure comme moteur de la protestation 




outil culturel et militant qui porte l’emblème du Soleil (Sol) et accom-
pagne ses actions : le chœur et l’orchestre Solfónica14. Des musiciens ont 
d’abord joué le quatrième mouvement de la Neuvième Symphonie de 
Beethoven sur la place de Neptune. Cette performance s’est répétée lors 
des grandes manifestations du 19 juin et du 15 octobre 2011. Les musi-
-
nique des marées et manifestations citoyennes ». La Solfónica est consti-
-
tions de rue dont le concert est le point d’orgue. Chacun peut téléchar-
ger les paroles des chansons et les partitions pour se familiariser avec 
le répertoire et chacun peut faire partie de la Solfónica
Cf. Joan S , Otra Sociedad, ¿O De « no nos representan » a la democracia 
común, Barcelona, Icaria, 2011, 104 p. Joan Subirats, professeur de sciences politiques, est l’un 
Guanyem Barcelona.
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-
rer des jeunes. Ce répertoire reprend de célèbres chansons engagées 
comme L’Estaca Grandola Vila Morena
populaires et des pièces de circonstance créées par et pour la Solfónica. 
Le clou de l’année 2013 fut la mise en scène d’un opéra-bouffe donné 
plusieurs fois à guichets fermés à la Tabacalera : El crepúsculo del ladril-
lo
de l’orchestre. La vie sociale de la Solfónica repose sur ses représenta-
tions mais aussi sur les répétitions et sur des ateliers d’initiation aux 
nouvelles technologies. Cet orchestre et ce chœur sont l’exemple le plus 
collectif de musiciens amateurs et professionnels engagés.
DE L’INSURRECTION MORALE 
AUX PROPOSITIONS DE CHANGEMENT
-
ment Occupy Wall Street
No nos representan » (« Ils 
manque de représentativité démocratique du personnel politique que 
-
le début du premier manifeste adopté par consensus pour inaugurer le 
campement de la Puerta del Sol :
décidé de nous réunir après la manifestation pour continuer à revendi-
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quer la dignité et la conscience politique et sociale. Nous ne représentons 
changement. Nous sommes ici en signe de dignité et de solidarité avec 
ceux qui ne peuvent pas être ici15.
« populisme » ? On peut en douter. Le rejet n’était pas seulement un rejet 
viscéral de principe. Il prenait clairement pour cible des dysfonctionne-
le second manifeste adopté par l’assemblée le 20 mai 201116. Parmi les 
des listes ouvertes et un système proportionnel. Le point 6 demandait 
de même que la loi électorale obligeât les partis à présenter des listes 
condamnées pour corruption. Le point 5 proposait « une réforme des 
conditions de travail de la classe politique » et prévoyait de supprimer 
perception populaire d’un personnel politique formant une caste de 
privilégiés. Le point 13 portait sur une séparation effective des pouvoirs 
-
comme celle d’incarner les votes blancs et nuls par des sièges vides au 
Parlement. Le 15-M n’est donc pas un mouvement apolitique comme 
on a pu le dire. Il n’a pas renoncé aux idéaux démocratiques. Il a plutôt 
tenté d’incarner ces idéaux dans les formes de la démocratie délibé-
comme incapables de faire vivre ces idéaux démocratiques17. Nombre 
de sciences politiques ou en tant qu’élus n’ont pas manqué de souli-
gner les impasses de la démocratie directe et participative prônée par 
le 15-M. Mais la plupart ont reconnu un malaise dans la démocratie 
Traduction de l’auteur, pour cet extrait et tous les extraits suivants.
Toma la Plaza
Eduardo R , « Les indignés et la démocratie des mouvements sociaux », La vie 
des idées L I
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représentative et un fossé grandissant entre les élus et la population18. 
-
à ne donner aucune consigne de vote pour les élections législatives de 
-
vement n’ont pas été délégitimées. Elles se retrouvent en 2014 dans le 
les tentatives d’aggiornamiento de partis de gauche plus classiques.
L’appel au changement s’est également incarné dans des propo-
sitions portant sur le respect des droits économiques et sociaux ins-
remis en cause par les mesures prises par le gouvernement de José 
mobilisations incessantes contre les mesures économiques et sociales 
ces revendications premières. D’une autre nature sont les propositions 
sur le plan international. Le catalogue des propositions adoptées le 
20 mai 2011 convergeait avec l’agenda de la gauche radicale et avec les 
-
centrale européenne.
D’autres propositions ont du sens par rapport à la crise économique 
-
que les décisions du gouvernement du Parti populaire se faisaient plus 
durement sentir. Les militants du Forum social mondial de Madrid 
se sont d’ailleurs intéressés au 15-M. Lors de la cinquième édition du 
commissions de travail du 15-M étaient invitées en tant que telles à par-
ticiper à des ateliers-débats. Ce rapprochement est à mettre en rapport 
avec la volonté d’internationaliser la Spanish Revolution à l’automne 
en Espagne. La grande manifestation du 15 octobre 2011 se voulait une 
manifestation mondiale.
18. « Difícil democracia sin líderes », El País, 28 juin 2011.
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Le mouvement des indignés ne constitue donc pas un mouvement de 
Democracia Real Ya
citoyens19. Le plus intéressant est le fait que bien des Espagnols se 
-
tats du sondage Metroscopia publiés en juillet 2011 : 64 % des personnes 
interrogées déclaraient avoir plutôt de la sympathie pour le 15-M ; 
79 % déclaraient que les motifs de mobilisation du mouvement étaient 
recueillaient entre 86 % et 89 % de réponses favorables : le caractère 
-
-
tion de l’argent public prêté aux banques et aux caisses d’épargne en 
qui peut être corrélé à la sympathie qu’il suscitait.
LE DUR DÉSIR DE DURER : 
QUE S’EST-IL PASSÉ DEPUIS LE 15 MAI 2011 ?
2011 et les formes de mobilisation ultérieures n’est pas une tâche facile. 
Cette généalogie reste à faire en écrivant une histoire documentée des 
se manifeste par la permanence de formes qui relèvent de la philo-
entre des revendications sociales et des initiatives politiques20.
L’appropriation de l’espace public : assemblées, 
manifestations, marées, marches
La continuité la plus visible entre ce mois de mai inaugural et la 
suite des événements est la réappropriation de l’espace public par les 
19. « A relaxing cup of democracia », Tinta Libre
Pour une analyse des suites du mouvement, consulter « Rebelión a bordo », Tinta Libre, nº 
Rebelión ciudadana contra las élites », Tinta Libre, 
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échouant presque toujours. Mais l’assemblée en plein air demeure. 
-
-
ration à la préparation d’actions et d’organiser des manifestations 
Tabacalera
Patio Maravillas
Mais il faut sans cesse renégocier leur disponibilité avec les autorités 
l’antre des militants n’est pas la place ouverte aux passants.
La manifestation demeure au centre du répertoire d’action du mou-
de milliers de personnes. L’idéal-type de la manifestation héritière du 
15-M est une manifestation transversale aux différents mouvements 
politique en place et le modèle économique néolibéral. Les manifes-
tations anniversaires du 15-M et les manifestations convoquées sur 
des mots d’ordre large de refus des mesures gouvernementales cor-
respondent à cet idéal-type. La démission du gouvernement du Parti 
populaire a été un mot d’ordre souvent entendu. À partir de l’automne 
2012 se sont enchaînées des manifestations qui se situaient sur un axe 
de quartier et d’assemblées et de commissions du 15-M. Dans la com-
la privatisation annoncée de six hôpitaux et la fermeture de services 
hospitaliers. L’assemblée du 15-M de Madrid déclare s’y être systémati-
-
est aussi celui des draps que suspendirent les Madrilènes au balcon en 
solidarité avec ce mouvement.
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Ce distinctif par couleurs a été utilisé par d’autres mouvements 
et collectifs à géométrie variable : « marée verte » des travailleurs et 
« marée grenat » des Espagnols ayant émigré pour chercher du travail ; 
les 
d’organiser la convergence de toutes ces marées sur l’ensemble du ter-
ritoire21
d’assemblées du 15-M aient « adhéré » à cette plateforme virtuelle ? Une 
petite centaine de personnes seulement a pris la peine de répondre à 
social. Ce qu’il faut retenir de ces tentatives de fédérer des initiatives 
du creuset de Sol. Il est permis de se demander si cette aspiration à la 
fusion des mouvements de protestation et à leur débouché « total » ne 
Mais certaines formes de mobilisation sont plus directement politiques 
car elles s’en prennent aux symboles du pouvoir.
Occupations, obstructions
réclamant du 15-M se sont réunis devant les mairies pour perturber 
l’installation de nouveaux conseils municipaux. D’autres ont cherché 
à y pénétrer pour dire leur fait aux élus : « Ils ne nous représentent 
pas ». Suivre les ordres du jour de certaines assemblées du 15-M per-
met de voir que ces actions ont évolué vers un « contrôle citoyen » plus 
intéressées utilisent leur droit d’assister au conseil municipal pour 
comme autant de lieux d’expérimentation politique. « Prendre d’assaut 
plus ouvert sur un projet politique. En sera-t-il de même du Congrès ? 
Certains groupes militants avaient inauguré cette forme d’action en 
Appel de la marée citoyenne, [Mareaciudadana. blogspot. fr], consulté en août 2014.
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entourant le parlement de Catalogne le 15 juin 2011 pour empêcher les 
vite bloquées par les forces de l’ordre. Ce lieu est devenu un abcès de 
projets de loi à défendre du gouvernement. Les alentours du Congrès 
furent maintenus sous haute surveillance et plusieurs affrontements 
-
sants extra-parlementaires ont perturbé ce symbole de la démocratie 
tenants du pouvoir l’ont protégé manu militari.
-
scandale des Preferentes -
sont appropriés les  pour dénoncer la spoliation des retraités 
dont l’épargne s’est volatilisée à cause de pratiques bancaires fraudu-
Plataforma 
de Afectados por la Hipoteca et son collectif d’action Stop Desahucios 
(« Stop aux expulsions ») ont frisé l’illégalité tout en se voulant non-vio-
en réponse au pouvoir ou aux médias hostiles à de telles actions. Il s’agit 
d’opposer la justice sociale incarnée au droit positif. Le slogan du 15-M : 
« Nous ne sommes pas contre le système : c’est le système qui est contre 
les documents militants d’autres organisations.
Défense des libertés fondamentales
-
tion d’un gouvernement de droite qui a mené une politique économique 
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les budgets publics. Au fur et à mesure que ce gouvernement s’est vu 
son opposition extra-parlementaire. Il a eu de plus en plus fréquem-
celle de la dénonciation des violences policières et de la criminalisation 
du mouvement social. Les militants se sont organisés pour assurer la 
défense légale des personnes mises en examen et pour payer collecti-
et le projet de loi sur la « sécurité des citoyens » ont fait naître le mot 
d’ordre et la plateforme « Nous ne sommes pas un délit »22. Les liber-
tés fondamentales sont jugées menacées. Cette escalade n’a pas donné 
lieu à un changement de tactique de la part des mouvements organisés 
s’exprimant dans la rue. Le credo non-violent du 15-M n’a pas été altéré. 
-
sions d’affrontement délibéré en venant se greffer sur les mouvements 
grand. Le spectre de la mouvance de l’ETA ou celui de mouvements 
manipulés de l’extérieur par le Venezuela chaviste sont faciles à bran-
-
ration des marches de la dignité et les marches elles-mêmes n’avaient 
mêmes médias ont amplement répercuté le dénouement violent de la 
manifestation organisée en point d’orgue à ces marches.
Le rôle de Juventud Sin futuro
Tous les motifs de protestation qui ont poussé les jeunes de Juventud 
Sin Futuro
toujours le lot d’une grande partie de la jeunesse espagnole. Un rapport 
Juventud Sin 
Futuro23. Il dépeint le sort des jeunes de 16 à 29 ans à partir de leur 
22. « Nous ne sommes pas un délit », [nosomosdelito. net], consulté en septembre 2014.
Félix T  et Luis C , Informe sobre calidad, empleo joven, becarios y prácticas, 
Consejo de la Juventud de E
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situation vis-à-vis de l’emploi. Les statistiques mettent l’accent sur des 
conditions d’emploi dégradées aussi bien du point de vue du statut et 
du contrat que de la rémunération. Les conclusions sont sans appel : les 
jeunes sont le groupe d’âge qui a le plus souffert des répercussions de 
la crise sur l’emploi. Beaucoup d’emplois occupés par les jeunes ont été 
déclarent même travailler sans contrat. L’enquête révèle que sept 
que 54 % d’entre eux déclarent ne pas pouvoir s’émanciper grâce aux 
s’attendent à devoir émigrer pour trouver un emploi24.
Les réponses concernant la qualité des emplois occupés par rapport 
au niveau d’études mettent l’accent sur une insertion très insatisfai-
sante des jeunes diplômés et sur un véritable gaspillage de ressources 
humaines et de talents. Le mouvement Juventud Sin Futuro propose des 
explications à cette situation. Il y voit l’effet des arbitrages effectués en 
aux études universitaires et les conditions d’études se sont-elles dégra-
de cet avenir bouché est rejetée sur le gouvernement et sur la classe 
jeunesse et les causes structurelles du chômage des jeunes. Mais quelles 
sont les formes d’action du mouvement ?
Le mouvement a pris par surprise les médias qui se sont intéressés à 
son apparition initiale dans les rues des villes espagnoles le 7 avril 2011. 
-
autant. Il resurgit régulièrement dans l’espace public en lançant des cam-
sans peur ». Celle qui a eu le plus d’impact sur les jeunes et sur l’opinion 
Sandra Gaviria étudie les politiques de la jeunesse et du logement en Espagne sur le long 
terme. Elle souligne que la crise a bloqué l’accès à la propriété pour les jeunes Espagnols, 
modèle le plus acceptable culturellement, alors même que les aides au logement locatif sont 
insignifiantes. Le retard à l’émancipation, qui d’après elle n’est pas imputable principalement à 
des facteurs économiques, se trouve de fait aggravé par la dégradation de la situation écono
mique. Cf. Sandra G , « Politique de logement et autonomie résidentielle de la jeunesse en 
Espagne », Informations sociales
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publique a marqué le deuxième anniversaire du mouvement. Au prin-
Juventud Sin Futuro a appelé les jeunes Espagnols ayant émi-
le site de la campagne a mis en ligne une carte détaillant la présence de 
-
-
Juventud Sin Futuro 
s’associe à une campagne lancée par le Conseil de la jeunesse d’Espagne : 
« Jeunesse migrante. Regardons du côté de chez nous ». Il s’agit à nouveau 
de réunir des témoignages de jeunes exilés pour la date du 8 novembre 
de destin avec d’autres mouvements de jeunes précaires au Portugal et en 
de la jeunesse européenne. L’espace de socialisation perdu ou fermé dans 
le monde du travail serait en partie compensé par des formes inédites de 
sociabilité générationnelle protestataire.
-
dance revendiquée par rapport aux partis de gauche représentés au 
Parlement. Est-ce à dire que ce mouvement serait l’expression d’un 
noyau de jeunes militants refusant toute forme d’engagement poli-
tique ? Les longs entretiens qu’ils donnent à des médias sympathisants 
tendent à le démentir25. Reconnaissant que leurs rangs comptent des 
militants venus de partis de gauche et de mouvements sociaux « tradi-
gardes politiques. L’acquis du 15-M est rappelé : partage entre généra-
dynamisation collective. La possibilité de construire une alternative à 
25. « No nos vamos, nos echan. Entrevista a Juventud Sin Futuro », Relaciones Internacionales, 
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partir du bloc des mécontents s’exprime aussi bien plus nettement que 
la volonté de tourner le dos à la société : Juventud Sin Futuro ne joue pas 
sur la connotation nihiliste de son nom.
L’avenir politique du 15-M
Il est indéniable que le succès électoral de Podemos a changé la 
donne politique en Espagne. Les partis politiques ont été obligés de se 
-
sif sur les personnes et les groupes qui se reconnaissent dans les idéaux 
du 15-M. Une partie des électeurs de Podemos se sont remobilisés et 
-
les cercles de Podemos et préparer l’Assemblée citoyenne prévue à 
participation citoyenne (55 882 votes exprimés en ligne pour désigner 
26 responsables). Ils s’investiraient alors dans la construction d’un nou-
la campagne pour les élections européennes ; une stratégie médiatique 
décomplexée ; un grand appétit pour les échéances électorales. Du 
Podemos
politique est beaucoup plus musclé. Le document politique soumis à la 
discussion des sympathisants et ouvert aux amendements (comme le 
montre d’un opportunisme politique manifeste. Le document se place 
en surplomb par rapport au 15-M et à la période consécutive :
-
servant à distribuer les positions et à expliquer le rôle de chacun dans le 
-
mulation de petites transformations culturelles n’a pas touché tout le pays 
26.
Podemos, « P Borrador político. La crisis del régimen de 1978, Podemos y la posibilidad 
de cambio político en E Podemos. info], 5p., consulté en septembre 2014.
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L’analyse du moment historique est beaucoup plus centrée sur le 
rapport de forces politiques que sur les aspirations des mouvements 
sociaux. Le parti se place en « challenger » et en « outsider » placé 
désormais au centre du jeu. Il entend construire un « appareil discur-
fenêtre d’opportunité que représente la crise du régime hérité de 1978. 
Il ne s’arrête pas aux élections municipales mais s’inscrit dans le long 
terme pour construire une autre majorité. Un tel positionnement doit 
l’université Complutense de Madrid aura joué un rôle plus important 
dans la gestation du parti que l’expérience du 15-M. La composition de 
l’équipe de travail présente toutefois un mélange de personnalités qua-
Juventud Sin Futuro et de nouveaux-venus en politique.
L’avènement du « municipalisme »
est le terme de « municipalisme ». Des plateformes citoyennes se sont 
initiatives sont assez voisins et ressemblent bien davantage aux textes 
produits par la mouvance du 15-M qu’à ceux de Podemos. Il s’agit 
en rassemblant des citoyens organisés et d’autres inorganisés pour leur 
« rendre la ville ». La conversion à la stratégie politique ne s’est pas 
-
listes de Madrid qui ont débouché sur la constitution de la plateforme 
Ganemos Madrid. On y sent une véritable hésitation sur le sens donné à 
-
vement de recul devant la démocratie représentative :
les élections ne représentant qu’une ressource parmi d’autres de ce 
-
lumière des tensions qui traversent nos villes27.
Manifeste Municipalia, juin 2014 [municipalia. tumblr. com].
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de gouvernance municipale est déjà dans une phase avancée d’élabora-
groupe de travail intitulé « mouvement municipaliste » reste dans une 
certaine ambivalence :
-
tout mouvement municipaliste qui entend avoir une présence institu-
tionnelle doit concevoir son rôle de façon inverse. Il faut comprendre le 
municipalisme comme une façon d’ôter le pouvoir aux institutions et de 
le rendre aux mouvements28.





ment désormais explicitement reconnue et revendiquée est à l’œuvre ?
Izquierda Unida
-
loir surfer sur l’effet Podemos
décidé de ne pas se présenter directement aux élections municipales 
pour ne pas altérer son capital politique national. C’est dans le discours 
du rassemblement que se lit le mieux l’héritage du 15-M. La délibération 
est investie comme forme démocratique nécessairement productive 
demande d’autres ressources et oblige à choisir ses alliés. Le mot de 
qui refusent le modèle de la coalition multipartite est un élément de 
Document du groupe de travail « Municipalisme, version 3.0 », [ganemosmadrid. info], 
consulté en septembre 2014.
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-
29.
Charles P , Notre jeunesse, Paris, Gallimard, 1910 [1993].
